
   
 

 

Bilan séjour Solidar’breizh 2015 

Du 6 au 10 juillet 

 
Sept jeunes : 2 filles et 5 garçons (13-15 ans) 

Encadrement : Anthony de l’APE2A et Jaxx du Valdocco   
 

Objectifs : 
Permettre aux jeunes de partir en vacances. 

Permettre aux jeunes de s’épanouir en pratiquant des activités qu’ils n’ont peu ou pas l’habitude 
de pratiquer. 

Favoriser la rencontre de jeunes venant de territoires différents. 
Apprendre à vivre ensemble 

Respecter les règles de vie et s’investir dans les taches de la vie quotidienne. 
 
 

 
Dès le début, l’équipe encadrante a su proposer un cadre précis et cohérent, permettant 

aux jeunes d’expérimenter en toute sécurité. Cette cohésion immédiate vient, à mon avis, du fait 
que les professionnels connaissaient bien les jeunes qu’ils amenaient et avaient une bonne 
expérience du travail d’équipe. Une fois le cadre posé, les jeunes pouvaient ainsi profiter 
pleinement de cette semaine de vacances et cela s’est vérifié au vu des retours que nous avons 
eu, les jeunes nous ont dit « avoir passé un super séjour ». Les interactions se sont faites assez 
rapidement, entre les jeunes des différentes structures créant ainsi une bonne dynamique de 
groupe.  

 
L’hébergement : 
La localisation du lieu d’hébergement dans la base nautique, donc juste à coté de la plage, 

était idéale pour pouvoir s’équiper (combinaison), contrairement à l’année dernière où il fallait 
faire des allers-retours entre la base et la plage prévue pour l’activité (ex : pour le surf). C’était 
donc un gain de temps, mais aussi une facilité dans l’organisation due à la proximité des 
encadrants des activités nautiques. Le seul souci était au niveau du terrain de jeux qui n’était pas 
assez grand pour proposer différentes animations. Cela incitait certains jeunes à aller dans leur 
chambre, quand l’activité proposée ne leur convenait pas. 
A noter que les autres  années, l’hébergement ce faisait au lycée maritime, où les lieux étaient 
plus adaptés pour tous, avec un coin baby et beaucoup d’espace à l’extérieur pour ceux qui 
souhaitaient faire d’autres animations (sports, jeux collectifs…). 

 
Les activités :                                                               
Surf : 
Grâce à une météo clémente cette semaine là, l’activité nautique (surf) a récolté un franc 

succès. Les jeunes ont ainsi pu découvrir la pratique de ce sport. D’après les retours que nous 
avons récoltés, ils ont tous adorés. En effet, il a eu 2 fois « surf » ce qui a permis aux jeunes de 
s’épanouir et de progresser dans  ce sport. A noter que pour la plupart, c’était la première fois 
qu’ils le pratiquaient. Les intervenants du surf ont su s’adapter aux différents niveaux du public. 

 



   
 

 

 
 
 

VTT : 
Le Vtt annoncé par l’organisation (UFOLEP) n’était qu’un moyen de déplacement pour 

aller à la plage et non pas une activité  à proprement parlé. Les différences physiques des jeunes 
ne favorisent pas une dynamique commune dans ce genre d’activité. Un manque de connaissance 
du territoire, ne facilite pas la mise en place de cette activité. 

 
Sport co sur la plage: 
Malgré une météo clémente les jeunes n’étaient pas trop motivés pour faire du sport  sur 

la plage (est-ce que le climat était trop chaud pour eux ? l’activité proposée ne leur convenait pas ? 
ou juste envie de se « poser » ?). Seulement 6 jeunes sur 36 ont voulu participer à l’activité 
Tchoukball organisée sur la plage lors du deuxième jour. Un manque d’organisation de la part de 
l’équipe d’encadrants ne favorise pas la participation des jeunes. 
 

Diner presque parfait : 

                                     
 
L’activité « d’un dîner presque parfait » a été l’occasion de mettre les jeunes en situation 

de responsabilité en préparant un repas pour l’ensemble du groupe. Ils ont pu visualiser, tout en 
réalisant, les différentes étapes de la confection d’un repas. Tous les jeunes, sans exception, ont 
joué le jeu en s’investissant pleinement dans cette activité. On peut aussi saluer le 
professionnalisme du cuisinier. Il a su s’adapter aux différents jeunes et à leur handicap.  Il était de 
bon conseil, à l’écoute à su rassurer et à transmettre sa passion.  Ce qui a permis de garder la 
motivation de la part des jeunes. Ce n’était pas simple pour le cuisinier puisque pour la plupart des 
jeunes, ils disent  ne pas savoir faire à manger. De plus, ces jeunes participent peu aux tâches 
domestiques chez eux. 

 
Le but final a été atteint, c'est-à-dire permettre aux jeunes de réaliser de A à Z (Choix du 

menu, courses, réalisation, service, nettoyage) un repas pour le collectif. Les jeunes étaient tous 
content de ce qu’ils avaient préparé et fier de le partager avec les autres. 



   
 

 

Les partenariats : 
APE2A/Valdocco :  
Comme chaque année celui-ci fonctionne parfaitement. 

 Préparation en amont adaptée (au projet, à notre public, à nos compétences 
respectives, nos motivations, envies…) 

 Pendant le séjour (respect des prérogatives professionnelles de chacun, des intérêts 
des jeunes…). Ce qui facilite les échanges afin d’agir et de réagir de façon plus fine et 
coordonnée. 

  A l’issue du séjour : le temps d’échange et d’analyse entre nous sur ce qu’a pu 
produire ce type de séjour est partagé et nécessaire à la poursuite d’un tel partenariat. 

La cohérence d’un tel partenariat facilite la communication des jeunes vers l’un ou l’autre des 
encadrants (éducateur/animateur) sans distinction, s’ils ne le jugent pas nécessaire. 

 
Groupe des 13-17 ans : 
On peut dire qu’il y a eu une bonne entente entre les jeunes dès le début du séjour, en termes 

d’échange, mixité, ouverture aux autres (est-ce dû au cadre  mis en place ? ou au lieu qui a permis 
cela ?). La gestion d’un groupe par un jeune animateur n’a pas été optimum. Comme chacun sait, 
les activités sportives pendant le Ramadan accentue la fatigue, par conséquent, ce groupe ne 
s’est pas vraiment intégré au reste des jeunes de Solidar’Breizh. La trop grande proximité de 
l’animateur avec ces jeunes n’est pas professionnelle. Ce groupe s’est octroyé de nouvelles règles 
de vie (repli dans les chambres, peu d’activités en commun, activités à la carte…). Cela a 
réinterrogé les règles pour le collectif. Que se serait-il passé avec un encradrant plus chevronné ?  
 

Avec les autres partenaires du séjour : 
A part l’animateur d’un groupe, (voir ci-dessus) qui ne s’est pas impliqué dans le séjour, il y a 

eu un bon esprit d’équipe, de la concertation, une entente cordiale, partage des taches… 
pendant ce séjour s’est fait dans des bonnes conditions, ce qui a favorisé un bonne cohabitation 
entre tous. Chaque professionnel a su s’adapter aux jeunes des autres groupes, et a su répondre 
aux différents problèmes rencontrés de la part de ces jeunes. 
 

Le directeur du séjour : 
Toujours à l’écoute, bon esprit d’équipe et a su prendre en compte les recommandations de 

l’équipes d’encadrant. Il a su insuffler sa joie de vivre en redonnant le sourire chaque jour et en 
rebondissant directement dès qu’un imprévu arrive. Ce qui n’est pas souvent le cas dans ce genre 
de séjour. 

 
Conclusion : 
C’est un séjour intéressant pour les jeunes « ciblés », par l’APE2A/Valdocco en termes de 

départ en vacances. La souplesse et la concertation au sein du séjour permet aux jeunes de faire 
des choix, d’accepter, de négocier et donc d’améliorer le « Vivre ensemble ». 
Le faible coût est facilitant pour les familles. Le travail au quotidien et les échanges réguliers des 
deux structures créent un rapport de confiance pour les jeunes. Sans cet élément, ils 
n’accepteraient sans doute pas le départ de Fougères et l’ouverture vers d’autres territoires.   

 
 


